
provenance de 13  fermes laitières du 
Québec.

La traite ajustée consiste à recueillir 
une quantité limitée de lait dans la 
semaine suivant le vêlage. La méthode 
est simple à appliquer. Durant les 
trois premiers jours, on prélève quo-
tidiennement 10 litres de lait. Au jour 
4, on récolte 12 litres, et 14 litres au 
jour 5. À partir du sixième jour, les 
vaches retournent à la traite complète. 
Attention, la fréquence de traite (2x/j 
ou 3x/j) ne doit cependant pas être 
modifi ée.

RÉDUCTION DE 
 L’HYPERCÉTONÉMIE
La traite partielle aide à prévenir 

l’hypercétonémie2. Les vaches qui y 
sont soumises voient leur risque de 
souffrir de ce trouble chuter de 57  % 
durant les jours 4 à 7 en lait, compa-
rativement à celles à qui on prélève 
la quantité habituelle de lait. De plus, 
les chercheurs n’ont mesuré aucune 
réduction de la quantité de lait corrigé 
(ajusté pour la matière grasse et la pro-
téine) ou non corrigé produit pendant 
les 44 semaines de lactation. 

UN LIEN ENTRE 
L’HYPERCÉTONÉMIE, LES 
MALADIES INFECTIEUSES ET 
LA REPRODUCTION?
La mobilisation des graisses cor-

porelles en début de lactation est 
inévitable pour les vaches et cela 

aboutit à une augmentation 
des corps cétoniques dans le 

sang. Au-delà d’un certain 
seuil, c’est à ce moment 

que la vache souffre 
d’hypercétonémie. 

Mais ces seuils sont 
aussi associés à 
un accroissement 
du risque que 
l’animal déve-
loppe une mam-
mite, une métrite, 

En début de lactation, il est diffi cile 
pour la vache de manger suffi samment 
pour répondre à ses besoins. Elle puise 
à même ses réserves, ce qui induit un 
défi cit énergétique. Elle devient alors 
plus vulnérable à diverses maladies. 
Des recherches ont prouvé que réduire 
brièvement la traite de lait pouvait 
contribuer à prévenir l’hypercéto-
némie, c’est-à-dire une concentration 
anormalement haute de corps céto-
niques dans le sang. Les résultats com-
plets des impacts de la traite ajustée 

sur l’hypercétonémie ont d’ailleurs été 
présentés dans un numéro antérieur de 
la revue1. Aujourd’hui, nous revenons 
avec les résultats de l’impact de la 
traite ajustée sur les maladies infec-
tieuses et la reproduction. 

Novalait a soutenu des chercheurs 
de la Faculté de médecine vétérinaire 
de l’Université de Montréal et d’Agri-
culture et Agroalimentaire Canada 
pour valider un protocole de traite 
partielle applicable dans les fermes 
commerciales. L’équipe a étudié une 

cohorte de 850  vaches en 
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Payez-leur la 
traite… ajustée!

R E C H E R C H E

Prélever moins de lait de la vache dans la semaine suivant 

le vêlage favorise son équilibre énergétique, sa santé, et 

parfois même sa prochaine gestation.
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EN UN CLIN D’ŒIL

CHAMP D’APPLICATION : Régie de la santé des bovins laitiers

OBJET DE LA RECHERCHE/ÉLÉMENTS D’INNOVATION : Étude des effets d’un protocole de traite 
incomplète en début de lactation et ses effets sur l’hypercétonémie, l’inconfort, les maladies infectieuses 
et la reproduction. 

RETOMBÉES POTENTIELLES : Validation d’une méthode de traite pour la prévention ou la diminution de 
l’hypercétonémie en début de lactation chez les multipares.

RECHERCHE SUBVENTIONNÉE PAR : Entente de partenariat pour l’innovation en production et transformation laitières 
NOVALAIT-FRQNT-MAPAQ (2011-2017)

POUR EN SAVOIR DAVANTAGE : simon.dufour@umontreal.ca

COLLABORATEURS : Pierre-Alexandre Morin, Catarina Krug, Jean-Philippe Roy, Younes Chorfi , Jocelyn Dubuc
(Université de Montréal), Pierre Lacasse (AAC), Débora Santschi (Valacta), Trevor Devries (University of Guelph)

PLQP_2019-04-01.indd   32PLQP_2019-04-01.indd   32 19-03-19   15:0019-03-19   15:00



AVRIL 2019  LE PRODUCTEUR DE LAIT QUÉBÉCOIS 33

un déplacement de caillette ou de 
l’infertilité. Si la traite ajustée a un 
effet positif sur la prévention de l’hy-
percétonémie, qu’en est-il des autres 
troubles de santé? 

PRÉVENTION DES INFECTIONS
Les infections du pis surviennent 

en grand nombre au début du taris-
sement, et tôt dans les jours précé-
dant et suivant la mise bas. Souvent, 
elles sont contrôlées adéquatement 
par le système immunitaire de la 
vache, lorsque celui-ci fonctionne de 
manière optimale, et ne nécessitent 
alors aucun traitement antibiotique. 
Dans la recherche, les vaches sou-
mises à la traite partielle ont éliminé 
d’elles-mêmes, sans traitement, 45  % 
des infections du pis durant le premier 
mois de la lactation. En comparaison, 
celles traites de manière convention-
nelle n’ont éliminé que 25  % des infec-
tions. Le projet a par contre démontré 
que cette nouvelle méthode n’a pas 
d’effet sur l’incidence de la mammite 
clinique ou la métrite.

PROBABILITÉ DE GESTATION 
PLUS PRÉCOCE
La traite ajustée semble aussi 

réduire le délai jusqu’à la saillie 
fécondante. En effet, les animaux 
en deuxième lactation ayant suivi 
ce protocole avaient 200 fois plus de 
chances de concevoir dans les 21 pre-
miers jours suivant la fi n de la période 
d’attente volontaire. Cet effet béné-
fi que n’a cependant pas été observé 
pour les vaches qui en étaient à leur 
troisième lactation. Ces dernières 
affi chaient des performances repro-

ductrices similaires, peu importe le 
type de traite. 

La traite ajustée s’avère donc un 
outil additionnel pour contrôler le bilan 
énergétique. Elle a un impact positif 
sur la prévention de l’hypercétonémie 
chez les vaches en deuxième lactation. 
Elle diminue le risque des infections du 
pis. Elle raccourcit de façon considé-
rable le temps jusqu’à la saillie fécon-
dante également chez les vaches en 
deuxième lactation tout en maintenant 
une production laitière similaire et sans 
procurer d’inconfort à la vache.

TABLEAU 1. PROBABILITÉ D’ACQUISITION ET D’ÉLIMINATION DES 
INFECTIONS DU PIS EN FONCTION DU TYPE DE TRAITE 

 INFECTIONS DU PIS (7 À 21 JOURS EN LAIT)

GROUPE NOUVELLES  INFECTIONS
 INFECTIONS ÉLIMINÉES

Traite conventionnelle 28/100 vaches par mois 25 %
Traite incomplète 19/100 vaches par mois 45 %
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R ECHERCHE

Vous aimeriez faire l’essai de ce 
protocole? Parlez-en avec votre vétéri-
naire. La traite ajustée pourrait s’inté-
grer comme pratique préventive dans 
la gestion de votre troupeau. Cette 
méthode, respectueuse de la physio-
logie de la vache, ne complique pas 
la routine. Elle peut facilement être 
programmée sur les systèmes automa-
tisés (robots, carrousels et salons de 
traite), dont l’usage se répand toujours 
davantage.

Pour en savoir plus sur la traite 
ajustée, visionnez le témoignage d’un 
producteur sur novalait.ca/capsules-
video. ■

Les résultats complets des 
impacts de la traite ajustée sur 

l’hypercétonémie ont été présentés 
dans Le Producteur de lait québécois, 

édition novembre  2017. 

1 Le Producteur de lait québécois, vol. 38, no  3., 
p. 26-28.
2 Ibid.

La traite ajustée consiste à recueillir une quantité limitée de lait dans la semaine suivant 
le vêlage.

PLQP_2019-04-01.indd   34PLQP_2019-04-01.indd   34 19-03-19   15:0119-03-19   15:01


